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J'ai revu les troii volume» que vous avei bien voulu m'en-

voyer, et auxquels son Éminence le (Cardinal ArchevAque «1*»

Lyon a déjà donné un(5 si honorable approlMition.

Jo in'einpn^sse, M.., de vous adresser mes r«m«r( ieincul» pour

fi» hicnvniilanl envoi, et mes félirilalions pour rot important

travail \.o talent et rjxpérience de l'auteur, et la haute eon-

peience avec laquelle vous vous êtes toujours o<cupe de lédn

ration de la jeunessii, garantissent pour tous le mérite de eel

ouvrage. Rien n'est plus essentiel, et vous l'avez buu» t^mpns,

que de donner aux jennes esprits une saine et s<dide culture

hi8tori(|uc, aujourd'hui surtout (|u on exploite et qu'on altère si

étrangement l'histoire; et dans la pénurie ou l'on est de bons

préeis réunissiuit à l'exposition simple et elaire des faits une

appréeiatiou vraie et élevée, vous avei rendu à la jeunesse, par

la publication de res quatre volumes, un service qui sera votre

première et plus douce récompense. Je ne doute pas, du reste,

que les autres volumes n'ai'nt le mérite dos premiers.

Veuillez agréer, M..... l'hommage de mon profond et reli-

gieux dévouement.

t FÉLIX,

ivèoUR DOftLÉANS.

Orléam, le li septembre 4863.


